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Avec le Christ ressuscité, 
éveillons-nous à sa communion avec le Père par l’Esprit




« Vous serez mes témoins » - L'appel de tous les chrétiens à témoigner du Christ

C’est le point central, le cœur de l'enseignement de Jésus aux disciples en vue de leur mission dans le monde. Tous les disciples seront témoins de Jésus grâce au Saint-Esprit qu'ils recevront : ils seront constitués comme tels par grâce. Où qu'ils aillent, où qu'ils soient. De même que le Christ est le premier envoyé, c'est-à-dire missionnaire du Père (cf. Jn 20, 21) et, en tant que tel, son « témoin fidèle » (cf. Ap 1, 5), de même tout chrétien est appelé à être un missionnaire et un témoin du Christ. Et l'Église, communauté des disciples du Christ, n'a d'autre mission que celle d’évangéliser le monde en témoignant du Christ. L'identité de l'Église est d'évangéliser.
Pape François
Message pour la Journée mondiale des missions 2022 – 6 janvier 2022





À propos de la photo de la Mosaïque réalisée en 2016 sur le tympan du portail ouest de la cathédrale de Laval, par Marie-Noëlle Garrigou, atelier Mosaïciel) :
Dans ce trilobe, Dieu-Trinité exprime l’amour absolu qui se donne à l’infini et embrasse l’humanité : Adam et Ève, au centre.
À droite, la personne du Père, source d’amour, s’incline vers Ève, l’invitant délicatement de la main. À gauche, la personne du Fils surgit dans une dynamique constante. Sa main sur l’épaule d’Adam guide le couple vers la personne du Père. Dans le lobe supérieur, sous l’apparence de la colombe, la personne de l’Esprit, répand la lumière de l’amour trinitaire par toute la terre.
Marie-Eline Guihaire,
CDAS du diocèse de Laval

AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
La raison humaine bute sur le mystère de la Sainte Trinité. Un Dieu en trois personnes, comment est-ce possible ? D’autant qu’il nous faut sortir d’une réflexion arithmétique pour entrer dans une dimension symbolique. Chaque personne ne peut se dire que dans la relation qui lui définit un rôle dans l’histoire du salut, un rôle qu’il n’aurait pas s’il n’était pas lié aux deux autres. Le Père envoie le Fils qui nous révèle le Père et s’efface devant l’Esprit qui peut désormais nous guider dans les relations que nous pouvons entretenir avec Dieu.
Or, la liturgie dominicale nous invite à célébrer la réalité des trois personnes de la Trinité. La plupart des prières s’adressent au Père pour qu’il envoie son Esprit afin que nous puissions vivre à l’image du Fils, le Christ Jésus. En ce sens, mystère pascal et trinité donnent chair à notre prière. Ce n’est pas pour rien que, dans la prière eucharistique, nous demandons au Père d’envoyer l’Esprit Saint sur le pain et le vin pour qu’ils deviennent le Corps et le Sang du Christ. Ce n’est pas pour rien que, traçant la croix sur notre front, nos épaules et notre cœur, nous proclamons que le Dieu trinitaire habite nos pensées, notre cœur et tout notre être.
Ce que l’épître aux Romains nous exprime pour évoquer la paix que nous recherchons trouve dans l’expérience trinitaire les signes privilégiés de Dieu. Déjà influencé par la sagesse grecque, le livre des Proverbes nous offre des médiations suggestives sur les œuvres de Dieu. Il nous dit que seule une intelligence supérieure a pu organiser tout cela et la Sagesse nous est présentée comme l’auxiliaire de Dieu dans toute son œuvre créatrice.

Première lecture : Proverbes 8, 22-31
C’est la Sagesse qui parle et qui appelle « les fils des hommes », c’est-à-dire les humains, à venir à sa rencontre. Pour cela, elle évoque ses titres : son antériorité (avant que…) et ce qu’elle a fait (j’étais là quand il fit…). Elle se tient ainsi entre Dieu et les hommes, donnant à toute chose son équilibre et sa place dans le vaste dessein de Dieu.
Ce poème médite sur la Sagesse divine, c’est-à-dire le savoir-faire de Dieu avec lequel il façonne sa création comme un artisan. Dieu est expert en création ! Il sait le tour de main, le tour de mot, le tour de cœur qui convient pour que sa créature humaine, faite de chair et de sang, puisse s’avancer jusqu’à lui, le Dieu trois fois saint.

Psaume 8
Où reconnaître la Sagesse divine ? Dans la place que l’être humain occupe dans la création. Placé un peu en dessous d’un dieu, il n’en est pas moins le centre du projet de Dieu, la créature avec laquelle il parle. Il faut faire attention à l’image de soumission qui se dégage de ce poème : si Dieu met toutes choses sous les pieds de l’homme, ce n’est pas pour qu’il foule aux pieds et détruise ce dont il est le gardien.

Deuxième lecture : Romains 5, 1-5
Le point de départ de notre foi est un émerveillement devant ce que Dieu a fait pour nous : « Nous avons accès à cette grâce… ». Ce que Dieu a fait en envoyant son Fils correspond à ce savoir-faire, à cette sagesse que déjà entrevoyaient les sages en Israël. C’est sur eux que Paul s’appuie dans chacune de ses lettres pour dire qui est ce Christ que Dieu a identifié pour nous à la Sagesse (cf. 1 Co 1, 30). La foi au Christ auquel nous sommes ajustés avec un tel savoir-faire, celui de la croix, invite à l’espérance ; une œuvre ainsi commencée ne peut s’achever avant son terme. Une telle expérience est source d’espérance, une espérance qui ne trompe pas.
C’est cela que Paul identifie à l’expérience de l’Esprit, lequel est l’amour de Dieu, c’est-à-dire l’amour que Dieu nous porte et celui que maintenant nous pouvons lui rendre.

Évangile : Jean 16, 12-15
L’Esprit de vérité. Voilà comment Jésus nomme celui qui l’unit à son Père et qu’il donne à ses disciples pour qu’ils soient eux aussi unis au Père. La vérité n’est pas ce qui s’oppose à l’erreur mais au mensonge. L’Esprit de vérité est celui qui nous établit, nous pose dans la vérité de notre existence contre tous les mensonges qui nous disent que nous n’en valons pas la peine.
La vérité, c’est Jésus lui-même qui donne sa vie pour nous parce que nous lui sommes donnés par le Père. La vérité, c’est Jésus, parce qu’il est l’exacte mesure de l’existence donnée et reçue, les deux simultanément.
L’Esprit de vérité, c’est l’Esprit de Jésus qui poursuit son œuvre en nous et dans le monde et fait taire, par le mémorial de ses paroles, tous les mensonges qui affirment que l’être humain ne peut pas vivre en communion avec le Dieu trois fois saint.
La sagesse de Dieu (cf. première lecture) est d’être une communion où chacun est donné ; il permet ainsi à ceux à qui il donne tout d’avoir un espace qui les précède et le temps dans lequel ils pourront se donner éternellement.

Pistes d’homélie

Additionner ou multiplier ?

Avec Dieu, on ne se contente pas d’additionner. On multiplie ! La preuve ? Nous fêtons la Sainte Trinité.
Un Dieu en trois personnes. Père, Fils et Esprit = Dieu.
N’importe quel mathématicien vous dira qu’un plus un plus un ne donnera jamais un.
Mais multipliez, et vous donnerez raison à Dieu : 1 x 1 x 1… donne bien un.
Les hommes, eux, trop souvent, ne savent qu’additionner. Ils amassent des fortunes alors que Dieu nous a déjà tout donné (psaume). Ils recherchent la gloire et l’honneur du monde alors qu’ils en sont déjà couronnés en étant créés à l’image de Dieu (psaume). Quand ils ne soustraient pas à la Sagesse les dons qu’elle a pourtant faits aux hommes (1re lecture) ou, pire, quand ils ne se divisent pas entre eux !

Le démultiplicateur absolu : Dieu

Or il s’agit de multiplier. La demande de Dieu, dès le départ, était d’ailleurs « Croissez et multipliez-vous ! ». L’amour nous aide à multiplier plutôt que simplement additionner.
Un geste fait avec amour représente infiniment plus que l’addition de mille petits gestes faits sans amour. 
Et comme Dieu est amour, nous avons en lui le démultiplicateur absolu. Agir avec Dieu, annoncer Dieu au monde, refléter la gloire de Dieu, tout cela démultiplie nos actions plutôt que de simplement les additionner.

Communion en Dieu

Or l’amour du Père a été répandu dans nos cœurs (2e lecture). Et Jésus nous a promis l’Esprit qui nous fait tout connaître (évangile). Activons ce démultiplicateur absolu, le résultat en sera, comme dans la Trinité, une communion, qui est beaucoup plus qu’une addition.
En Église, nous sommes beaucoup plus que la simple addition des fidèles présents, lorsque nous faisons communion. Par notre communion en Église, par la communion que nous recevons à l’autel, par la communion que nous tentons d’insuffler dans le monde, nous répandons l’amour du Père et nous démultiplions ses effets, par le Fils et dans l’Esprit.

Vincent Lafargue,
prêtre du diocèse de Sion (Suisse)
Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…

1. DIEU. Il donne tout à l’homme insignifiant : « Qu’est-ce que l’homme pour que tu penses à lui ? » (psaume) ; « Dieu donne accès à la grâce… L’amour a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit » (2e lecture) ; « L’Esprit vous conduira » (évangile). Dieu donne l’Esprit pour que l’homme soit créé (1re lecture) et connaisse le Père (évangile). L’abondance des dons de Dieu révèle son identité : sommes-nous émerveillés par l’abondance des dons de Dieu ?

2. LE CHRIST. Nous lisons (1re lecture) que le Christ est la Sagesse (formée au commencement, présente à la création, trouvant ses délices avec les fils des hommes) ; repassons le film du ministère de Jésus et repérons la sagesse qu’il manifeste quand il recrée, qu’il trouve sa joie avec les hommes, etc. 

3. L’HOMME. Malgré sa petitesse (psaume), il est visité par la Sagesse de Dieu (1re lecture) ; il a « accès à la grâce » et est dépositaire de l’amour de Dieu (2e lecture) et de toutes les richesses du Christ (évangile). Estimons-nous notre grandeur et celle de tout homme sur ces critères-là, ou sur des critères mondains, tels que l’avoir, le pouvoir, le savoir ?

4. L’HOMME ET LA CRÉATION. « Tu mets toute chose à ses pieds » (psaume). Cela autorise-t-il l’homme à devenir un prédateur ?

5. ESPÉRANCE. « L’espérance ne déçoit pas » (2e lecture). Disons-nous, comme Paul, que nous avons de l’espérance parce que « l’amour a été répandu par l’Esprit Saint » ? Sans l’Esprit Saint en nous, qu’est-ce qui nous manquerait ? Si l’Esprit Saint est présent en nous, dirions-nous que nous sommes en Dieu ? 



DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre
Le président de la célébration aura le souci de présenter symboliquement le premier signe de la croix tracé sur le front, le cœur et les épaules pour signifier la réalité trinitaire de notre Dieu. On fera de même à l’occasion de la doxologie finale de la prière eucharistique et la bénédiction précédant l’envoi.

Le président saura souligner ce qui, dans l’épître aux Romains, nous dit le don gratuit de Dieu et son espérance du salut : la Justification due au Père, la grâce offerte par son Fils et l’Esprit.

L’important, c’est que les éléments proposés durant cette célébration permettent de nouer les relations d’amour entre les trois personnes de la Trinité. Pour ce faire les chants sauront en même temps souligner notre difficulté à rendre compte de qui est Dieu : Dieu inconnu - MP 33-15-3 ; Nul n’a jamais vu Dieu - MP 27-18-4, en même temps que la révélation qui nous est faite par laquelle nous pouvons atteindre la vérité tout entière et crier notre joie de pouvoir le chanter : Peuples, criez de joie – MT 27.
Fleurir
Pour la fête de la Sainte Trinité, l’équipe « Fleurir en liturgie » des Fiches Dominicales vous propose de travailler en équipe la page 34 du Livret de l’Année C du Coffret « FLEURIR EN LITURGIE - Fleurir les temps liturgiques privilégiés et les grandes fêtes ».
Pour se former en équipe
La place du signe de croix dans la liturgie

Selon une tradition largement répandue, surtout dans les campagnes lorsque chaque famille cuisait son pain, avant de couper la miche le père y traçait un signe de croix. Ce signe a ainsi passé de la liturgie dans l’existence chrétienne et cette pratique est une façon implicite de relier le repas familial à l’eucharistie, comme y invite la prière du Notre Père : « Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour ». C’est le pain donné par Jésus à la Cène, premier repas de la Nouvelle Alliance. Un pain qui nous communique l’Esprit Saint, l’Esprit de vie. De ce fait, du pain de l’eucharistie à celui des tables familiales, le signe de croix ainsi tracé est toujours une évocation de la Trinité.

Dans l’existence du chrétien, son premier signe de croix est celui du baptême : en accueillant le catéchumène ou l’enfant, le prêtre ou le diacre lui trace une croix sur le front, en disant : « Recevez sur votre front la croix du Christ, signe de son amour ». Les accompagnateurs du catéchumène, ou les parents, parrains et marraines de l’enfant accomplissent à leur tour cette même signation. Pour la confirmation, c’est une onction sur le front, également en forme de croix, qui manifeste le don de l’Esprit Saint. D’étape en étape, la vie chrétienne est marquée par le signe de croix, jusqu’à la tombe.

Ce signe est renouvelé dans les célébrations eucharistiques, qui lui donnent son sens plénier. La salutation initiale est précédée par un signe de croix et, pour la bénédiction finale, le prêtre trace un grand signe de croix sur toute l’assemblée, dont chacun se signe lui-même. Pour recevoir l’évangile, ce sont même trois petites croix que chaque participant trace sur son front, sa bouche et son cœur, pour signifier qu’il accueille la parole de Dieu dans son cœur et dans son esprit, pour pouvoir la professer de sa bouche. Dans la prière eucharistique, en demandant leur sanctification par l’Esprit Saint, le prêtre étend les mains sur le pain et le vin en traçant le signe de croix.

La croix du Christ nous est rappelée partout et en tout temps : nous traçons sur nous le signe de croix et son image est présente dans les églises, les maisons et, du moins dans les lieux marqués par la foi et l’histoire chrétiennes, aux carrefours, dans les champs, sur des monuments, etc. Au cours du Moyen Âge, en des temps très éprouvés par les guerres, les famines et les épidémies, dans la représentation du Christ crucifié les populations chrétiennes ont exprimé sa solidarité avec l’humanité souffrante. Mais dans les premiers temps de l’Église, c’est le Christ glorieux qui était représenté, comme sur le crucifix vénéré par saint François. C’est là tout le paradoxe : par sa résurrection le Christ a transformé le bois de torture en arbre de vie. 
Tracer sur soi-même le signe de croix est donc une proclamation de notre adhésion à Jésus Christ le Ressuscité, qui nous associe à sa victoire sur toutes les formes de mort. C’est aussi une proclamation de notre foi en la Sainte Trinité, Dieu qui est Père, Fils et Esprit Saint. 

À lire : Michel Wackenheim, Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit, Éd. du Cerf, Paris, 2021, 228 p.

Marcel Metzger



POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
LORSQU’IL N’Y A PAS D’EUCHARISTIE

Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la parole de Dieu.
D’autre part, les Fiches Dominicales suggèrent que, lors des célébrations où l’on communie au Christ dans sa Parole, on ne distribue pas la communion au pain eucharistique. Cependant, si cette dernière est prévue par les orientations diocésaines, les Fiches suggèrent qu’elle soit donnée avec du pain eucharistique consacré le jour même et apporté de la messe paroissiale.

Temps de l’accueil

· MOT D’ACCUEIL
La personne qui conduit la prière peut dire : Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen. 
L’eau bénite, à l’entrée de l’église, et le signe de croix, que nous venons de tracer sur nous-mêmes illustrent cette fête de la Trinité que nous célébrons aujourd’hui. Ces signes nous rappellent tous les dimanches que nous avons été baptisés au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit ; ils nous éveillent aussi à l’attention envers la parole de Dieu, qui les éclaire en cette fête.

· CHANT – voir ce qui est proposé p. 7

· PRIÈRE D’OUVERTURE
Nous vous suggérons celle du jour (voir p. 8) ou cette oraison :

Que l’Esprit de Dieu nous dispose à recevoir les messages du prophète, de l’apôtre et du Christ ;
demandons-le dans une prière commune.

Père de ton peuple, notre Dieu, nous te bénissons. 
De génération en génération tu as fait progresser tes fidèles dans la découverte de ta divinité. 
Nous désirons te connaître et nous voici à l’écoute de ta Parole. 
Par ton Esprit Saint, éclaire nos intelligences, ouvre nos pensées à ta lumière. 
Gloire à toi pour les siècles Amen.

Temps de la Parole

· PROCLAMATION DU LIVRE DES PROVERBES 	Pr 8, 22-31
Dieu nous dépasse infiniment, mais il se laisse approcher par la pensée humaine depuis le temps des prophètes et des sages. Il nous conduit ainsi à admirer son intelligence créatrice qui fait tout exister.

· PSAUME 8 - Voir la mise en œuvre proposée p. 8 de cette fiche.
L’évocation des œuvres merveilleuses réalisées par le Créateur nous comble d’admiration, comme bien avant nous le psalmiste, et nous fait chanter : Ô Seigneur, notre Dieu, qu’il est grand ton nom par toute la terre !

· PROCLAMATION DE LA LETTRE DE SAINT PAUL AUX ROMAINS		Rm 5, 1-5

· ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE – ALLÉLUIA - voir p. 9

· ÉVANGILE

· COMMENTAIRE DE LA PAROLE – s’inspirer des pages 2 à 4 de cette fiche

Temps de la louange et de la supplication

· PRIÈRE DE LOUANGE 
Dieu seul et unique, nous te proclamons Père et Fils et Esprit Saint. 
Guidés par les paroles que Jésus adressait à ses disciples, nous te glorifions.

Béni sois-tu pour ta Sagesse créatrice, que tu nous manifestes par tes œuvres merveilleuses, 
par la stabilité et l'ordre de l'univers, par les sources jaillissantes, 
les rythmes des montagnes et des collines, les astres et les cieux.
R/ Béni sois-tu, Seigneur, à toi, louange et gloire éternellement !
Béni sois-tu pour ta venue en notre monde et pour l'alliance que tu nous offres. 
Car tu établis ta demeure au milieu de ton peuple ; tu nous guéris de notre péché, 
tu nous relèves de nos faiblesses, tu nous donnes part à ta justice. Béni sois-tu. 		R/
Jésus, image du Père, béni sois-tu pour la sagesse et la vérité que tu nous révèles, 
pour l’envoi de l’Esprit Saint, pour sa lumière qui illumine notre foi 
et entretient en nous l’espérance.		R/

· PRIÈRE DE CONVERSION
Avertis par les paroles que Jésus adressait aux disciples, nous le confessons : 
nous n'avons pas la force de porter la Vérité tout entière. 
Nous te prions : pardonne-nous nos faiblesses et relève-nous de nos égarements. 
Viens donc à notre secours et guide-nous sur les chemins de la justice. 

Seigneur, prends pitié. Ô Christ, prends pitié. Seigneur, prends pitié.

· PRIÈRE UNIVERSELLE - voir p. 9 de cette fiche.

· PRIÈRE DU SEIGNEUR 
Seigneur, notre Dieu, puisque l’Esprit Saint a répandu ton amour en nos cœurs, comme nous le rappelait l’apôtre, dans cet amour nous osons te prier comme nous l’a enseigné ton Fils Jésus : Notre Père … 

· RITE DE LA PAIX
« Justifiés par la foi, nous voici en paix avec Dieu », nous disait l’apôtre. 
Cette paix que nous avons reçue de Dieu, communiquons-la les uns aux autres.

· ORAISON FINALE
Dieu notre Père, béni sois-tu car tu établis ta demeure en nous ; 
tu nous as relevés de nos faiblesses, tu nous as justifiés en ton Fils, 
tu as répandu ton amour et ta grâce en nos cœurs, par ton Esprit de vie et de lumière. 
Nous te prions encore : affermis notre foi, accorde-nous la persévérance, nourris notre espérance. 
Gloire à toi pour les siècles. Amen.

Temps de l’envoi
La personne qui conduit la prière peut dire :
Que sur tous nos chemins Dieu, notre Père, répande l’amour de son Fils Jésus en nos cœurs, 
par l’Esprit de vie et de lumière qu’il nous a donné.

Que Dieu tout-puissant nous bénisse… le Père, et le Fils, et l’Esprit Saint.
Allons dans la paix du Christ / Nous rendons grâce à Dieu


POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
« Avec le Christ ressuscité, éveillons-nous à sa communion avec le Père par l’Esprit »
La célébration solennelle de la grande fête de Pâques est terminée mais la liturgie nous introduit dans la longue série des dimanches du temps ordinaire par deux fêtes : celle de la Trinité, ce dimanche et celle du Corps et du Sang du Christ dimanche prochain. Une invitation à faire résonner la fête de Pâques et en vivre tout au long de l’année… 

La couleur liturgique est le blanc.
OUVERTURE

Procession – Accueil – Encensement 
Accompagnée de la musique de l’orgue, une procession s’organise derrière la croix, le livre de la Parole, et le cas échéant, l’icône de la Trinité... Chaque objet trouve sa place dans le chœur. 

· CHANT D’ENTRÉE –
Dans l’éventail très large des possibilités, en cette fête de la Sainte Trinité, nous vous proposons :
MP 33-15-3	Dieu inconnu	Chantons en Église n°164
MP 28-50	Père adorable	CNA 516 / Signes Musiques n°80
K 128 	Église du Seigneur	CNA 662
KT 58-21	Ravive en toi le don de Dieu	Signes Musiques n°119 / CD n°61
M 55-97	Je mets mon espoir dans le Seigneur	Signes Musiques n°140 / CD n°82

· L’ENCENSEMENT de l’assemblée par le prêtre et du prêtre par un servant d’autel (ou un laïc) manifeste la présence du Christ. « Le Christ est présent dans l’Église réunie dans la prière en son nom […] Le Christ est présent et agit dans le prêtre qui célèbre […] » (Lettre apostolique « Le renouveau liturgique » – 1989 – n° 7). 

· ACCUEIL – Par quelques mots (voir aussi page 5), le prêtre introduira au signe trinitaire de la croix : après un bref rappel du temps pascal qui vient de se terminer et du sens de la fête de la Trinité, il pourrait dire :
Traçons sur nous-même, lentement, gravement, comme si c’était la première fois, le signe de reconnaissance des chrétiens, le signe de la croix : Au nom du Père….

Préparation pénitentielle
Pour ce dimanche, nous vous proposons la seconde formule du Missel :
Le prêtre dit : Prends pitié de nous, Seigneur.
R/ Nous avons péché contre toi.

Il reprend : Montre-nous, Seigneur, ta miséricorde.
R/ Et donne-nous ton salut.
Il dit la conclusion :
Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde…
Puis tous chantent, par exemple : 
AL 183 - Messe pour un dimanche - Seigneur, prends pitié - 25 messes pour toutes les assemblées - Volume 2

Gloire à Dieu
À choisir en fonction de l’assemblée présente ce dimanche.

Prière d’ouverture
Après un temps de silence, durant lequel chacun est invité à formuler intérieurement ses intentions de prière, toute l’assemblée y compris le prêtre se tourne vers l’icône de la Trinité puis le prêtre prononce la prière d’ouverture en veillant à donner tout son sens et son ampleur à la conclusion trinitaire :

Celle de la messe du jour (Missel, p. 369)

Dieu notre Père, 
tu as envoyé dans le monde
le Verbe de vérité et l’Esprit qui sanctifie
pour révéler aux hommes ton admirable mystère ; 
donne-nous de professer la vraie foi
en reconnaissant la gloire de l’éternelle Trinité, 
en adorant son Unité dans sa toute-puissance.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.
LITURGIE DE LA PAROLE
Les lectures de ce jour nous dévoilent la relation nouvelle que nous sommes appelés à vivre avec le Père, par le Fils et dans l’Esprit.

Proclamer la 1re lecture – Pr 8, 22-31
Monition (facultative) : À l’origine du monde, et comme le précédant, la Sagesse de Dieu trouvait ses délices avec les fils des hommes.

L’équipe liturgique cherchera un lecteur capable de proclamer ce texte où la réflexion théologique devient contemplation poétique. 

Chanter le PSAUME 8
Les paroles de l’antienne sont connues, nous vous suggérons soit de choisir une mélodie connue, par exemple celle du CNA p. 24, soit celle composée par Jean-Pascal Hervy que vous pourrez retrouver sur le site de Chantons en Église : https://www.chantonseneglise.fr/album/1015/jean-pascal-hervy-psaumes-pour-les-dimanches-et-fetes-annee-c
Ô Seigneur, notre Dieu qu’il est grand ton nom, par toute la terre !
Antienne chantée par le(a) soliste et reprise par l’assemblée
Psalmiste 
A	À voir ton ciel, ouvrage de tes doigts,
B	la lune et les étoiles que tu fixas,
C	qu’est-ce que l’homme pour que tu penses à lui,
D	le fils d’un homme, que tu en prennes souci ?
Antienne chantée par l’assemblée

Psalmiste 
A	Tu l’as voulu un peu moindre qu’un dieu,
B	le couronnant de gloire et d’honneur ;
C	tu l’établis sur les œuvres de tes mains,
D	tu mets toute chose à ses pieds.
Antienne chantée par l’assemblée

Psalmiste 
A	Les troupeaux de bœufs et de brebis,
B	et même les bêtes sauvages,
C	les oiseaux du ciel et les poissons des mers,
D	tout ce qui va son chemin dans les eaux.
Antienne chantée par l’assemblée

Proclamer la 2e lecture – Rm 5, 1-5
Monition (facultative) : Par la foi, nous sommes en paix avec Dieu le Père, par son Fils, en recevant la grâce de son Esprit.

Pour être bien proclamé, ce texte demande une certaine préparation de la part du lecteur choisi. Il aura à travailler particulièrement les répétitions : la persévérance ; la persévérance… ; la vertu éprouvée ; la vertu éprouvée… ; l’espérance ; et l’espérance… Il s’efforcera aussi de bien mettre en valeur la phrase de conclusion de ce texte : « puisque l’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné ».

Acclamation de l’Évangile
Après quelques instants de silence, nous suggérons de prendre l’alléluia nantais, adapté par Pascal Daniel :
IU 22-78 - Alléluia nantais - Signes Musiques n°139, Signes Musiques n°34
Alléluia, alléluia ! Alléluia, alléluia ! Alléluia !
Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit :
au Dieu qui est, qui était et qui vient !

Proclamer l’Évangile : Jn 16, 12-15

Chant après la Parole
S’il n’a pas été pris en chant d’entrée :
M 55-97 - Je mets mon espoir dans le Seigneur – Signes Musiques n°140 / CD n°82

Profession de foi

Prière universelle 
[bookmark: _Hlk536526075]Après l’écoute de la Parole qui a résonné jusque dans la prédication, appuyés sur la foi au Seigneur que nous venons de confesser, nous venons maintenant offrir la prière des hommes. Aussi, si pour vous aider dans la rédaction des intentions, nous vous suggérons quelques pistes, n'oubliez pas de les adapter aux circonstances, à l'actualité, aux besoins du moment...

· Introduction
Remplis d’admiration pour toutes tes œuvres et pour la bienveillance 
que tu exerces envers chacune, nous osons encore te prier 
et te confier nos préoccupations.…

· Refrain : Souviens-toi, Seigneur, de ton amour ! 			CNA 231-18

· Pistes pour les intentions

Dieu notre Père, nous te recommandons nos frères et sœurs de toutes les Églises chrétiennes, 
qui croient en toi, en ton Fils Jésus et en l’Esprit Saint, pour eux tous nous te prions.	R/

Dieu notre Père, nous te recommandons les fidèles juifs et musulmans qui croient en toi, 
bénis toutes nos initiatives pour un dialogue fraternel avec eux, nous te prions. 		R/

Dieu notre Père, nous te confions aussi les personnes et les peuples qui ne te connaissent pas encore 
et tous ceux qui te cherchent dans la nuit, pour eux tous nous te prions.			R/

Dieu notre Père, guide-nous vers toi, permets-nous de toujours mieux te connaître,
à l’écoute de ton Fils Jésus et dans la lumière de ton Esprit Saint, ensemble nous te prions.

· Conclusion
Dieu notre Père, nous te glorifions, car tu veilles sur toutes tes œuvres. 
Nous te bénissons pour la visite de ton Fils Jésus à notre terre, 
et nous te prions encore : répands ton amour et ta grâce en nos cœurs, 
par ton Esprit de vie et de lumière. Gloire à toi pour les siècles.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE

Préparation de l’autel et présentation des dons
· La PROCESSION DES OFFRANDES – Si des enfants font leur première des communions, ils pourraient faire partie des personnes apportant les dons. Suivant leur nombre, ils pourraient aussi apporter les corbeilles de la quête, des lumignons ou des fleurs. Un chant peut accompagner la démarche, par exemple : 
B 57-30 - Dieu notre Père, voici le pain - Signes Musiques n°112 - CD 54 / Chantons en Église p.188
· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES

Celle de la Messe du jour (Missel, p. 369)

Nous t’en prions, Seigneur notre Dieu : 
par ton nom que nous invoquons,
sanctifie ces présents offerts par ceux qui te servent, 
et fais de nous-mêmes, par ces dons, 
une éternelle offrande à ta gloire.
Par le Christ, notre Seigneur.

Prière d’action de grâce 
· [bookmark: _GoBack]PRÉFACE – La préface est propre à la fête : « Avec ton Fils unique et le Saint-Esprit, tu es un seul Dieu, tu es un seul Seigneur… » (Missel p. 372). 

· SAINT, LE SEIGNEUR 
Laissons se déployer l’action de grâce de l’assemblée largement et joyeusement, en prenant par exemple :
AL 183 - Messe pour un dimanche - 25 messes pour toutes les assemblées - Volume 2

· ANAMNÈSE 
AL 183 - Messe pour un dimanche - 25 messes pour toutes les assemblées - Volume 2

· La DOXOLOGIE finale pourrait conduire à un « Amen » unanime de l’assemblée, par exemple :
AL 197 – Doxologie – CNA 277

Fraction du pain & communion
· NOTRE PÈRE introduit par quelques mots, par exemple :

Puisque vous êtes des fils, Dieu a envoyé dans vos cœurs 
l’Esprit de son Fils, qui crie Abba, c’est-à-dire : Père !			Antienne de la communion

Unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance
la prière que nous avons reçue du Sauveur : Notre Père…


· [bookmark: _Hlk773625]GESTE DE PAIX 
« L’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné. »

Dans la charité du Christ, donnez-vous la paix.

· CHANT DE LA FRACTION
AL 183 - Messe pour un dimanche - 25 messes pour toutes les assemblées - Volume 2

· INVITATOIRE À LA COMMUNION
« Tout ce que possède le Père est à moi…
l’Esprit reçoit ce qui vient de moi pour vous le faire connaître. »

Voici l’Agneau de Dieu 
Voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !

· COMMUNION 
KD 20-38	Pour avancer ensemble	CNA 524 / Chantons en Église n°187, Signes Musiques n°7
KD 14-56-1 / A 14-56-1	Dieu nous a tous appelés	CNA 571 / Signes Musiques n°23 et 71
D 203	Pain des merveilles	
KA 58-44 	Baptisés dans l’unique Esprit 	Chantons en Église n°175

En action de grâce :
MP 27-18-3	Nul n’a jamais vu Dieu	Signes Musiques n°116 et 49

· Service de COMMUNION AUX ABSENTS – C’est un service très important dans une paroisse : porter la communion aux personnes isolées, malades ou âgées fait appartenir ces personnes à la communauté chrétienne. La remise des custodes se fait à ce moment-là ou lors de l’envoi.

· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.

Celle de la messe du jour (Missel, p. 372)

Seigneur notre Dieu, 
puissions-nous trouver le salut de l’âme et du corps
dans notre communion à ce sacrement, 
en professant notre foi
en la Trinité, éternelle et sainte, 
comme en son indivisible Unité.
Par le Christ, notre Seigneur.
LITURGIE DE L’ENVOI

Annonces
À ne pas oublier… elles sont le reflet de la vie paroissiale !

Bénédiction
Pour conclure cette célébration, nous vous suggérons la 13e prière sur le peuple (Missel p. 540) :

Que ta sainte bénédiction, Seigneur,
soit un secours pour tes fidèles :
qu’elle dispose leurs cœurs par la vie nouvelle de l’Esprit,
afin que la puissance de ta charité
leur donne la force d’accomplir ce qu’ils ont à faire.
Par le Christ, notre Seigneur.

Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant,
le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
descende sur vous et y demeure toujours.			Amen.

Envoi

Allez dans la paix du Christ !
Nous rendons grâce à Dieu !

Pour marquer l’envoi en mission dans le souffle de l’Esprit de toute l’assemblée, nous vous suggérons soit un chant à paraître dans le prochain Chantons en Église :

Baptisez-les - Chantons en Église n°188 / CD n°130
soit :
MY 27-3 	Peuples, criez de joie	CNA 579
MP 31-44	Dieu notre Père, amour puissant	Signes Musiques n°56
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